
 

 

Semaine du 6 janvier 2019 
 

ÉPIPHANIE 
 

En ce jour de l’Épiphanie, Seigneur, je veux te prier en m’inspirant de 
ce que les mages ont offert à Jésus. 
Je veux d’abord t’offrir l’OR que toi-même m’as donné.  C’est toute ma 
richesse que je te présente : pain, vêtement, maison, santé, soins, 
sécurité, amis, enfants, petits-enfants… Accepte Seigneur, toute cette 
richesse qui vient de toi. 
 
Je veux ensuite t’offrir l’ENCENS. C’est ma prière qui monte vers toi 
pour t’adorer, toi qui es si grand, pour te remercier de tous tes bienfaits, 
pour implorer ton pardon, pour mes refus d’aimer, pour te demander 
les grâces que tu offres à tes enfants de la terre. 
 Je veux enfin t’offrir la MYRRHE. C’est le parfum que tu me donnes 
d’ajouter à la vie. Parfum d’une délicatesse que je ferai à ce voisin si 
triste, parfum d’une écoute attentive de ma voisine déjà confuse, 
parfum d’un sourire à ce malade si aigri, parfum de mon aide bien 
modeste apportée aux plus pauvres de l’humanité. 
Seigneur, tu veux te manifester aux gens de toute la terre. C’est pour 
eux tous que Jésus est venu. Regarde tous les peuples : suscite chez 
les plus riches le goût du partage avec les plus pauvres et accorde à 
toutes les nations la paix qui vient de toi. 
 
Les Rois mages sont un modèle pour nous; non seulement parce qu’ils 
furent des chercheurs de l’infini, mais parce qu’ils l’ont trouvé en 
sachant le reconnaître dans un enfant ou mieux exprimé, dans cet 
Enfant. Ils ont été très grands dans leur fidélité au fragile signe d’une 
étoile, sans se faire conditionner par la nostalgie des palais qu’ils 
avaient quittés. Ils surent continuer la recherche de l’Exceptionnel, de 
l’Extraordinaire sur les chemins du quotidien.   
Aujourd’hui nous sommes appelés à avoir la même attitude de 
chercheurs de l’Infini et d’adorateurs de la Vérité qui se manifeste dans 
cet amour de l’Enfant. Dieu ne se manifeste pas comme un enfant, Lui 
est cet Enfant qui manifeste le cœur du Père, qui nous le donne pour 
qu’il devienne nourriture pour notre chemin, médicament pour nos 
faiblesses, ami de notre conservation. 
 
 

 

Chaque être humain est, dans un certain sens Épiphanie de Dieu. Dieu 
a décidé de se révéler en se « cachant » dans chaque personne.  
« Il était une fois un moine Épiphane. Un jour, il découvrit un don qu’il 
ne pensait pas posséder : il savait peindre de belles icônes. Il voulait 
absolument peindre le visage de Jésus. Mais où trouver un modèle qui 
exprime, à la fois, la souffrance et la joie, la mort et la résurrection, la 
divinité et l’humanité.  
 
Épiphane se mit alors en voyage. Il parcourt la France, l’Allemagne, 
l’Espagne, examinant chaque visage. Rien : le visage qui pouvait 
représenter le Christ n’existait pas. Fatigué, il s’endort en répétant les 
paroles du psaume : « Je cherche ton visage Seigneur, montre-moi ton 
visage. » Il fit un rêve. Un Ange lui apparut, il le ramena auprès des 
personnes rencontrées et pour chaque personne il lui indiqua un détail 

qui rendait ce visage semblable à celui de Jésus : la joie d’un 
amoureux, l’innocence d’un enfant, la force du paysan, la consternation 
d’un malade, la peur d’un condamné, la tendresse d’une mère, la 
consternation d’un orphelin, l’espoir d’un jeune, la joie d’un clown, la 
miséricorde d’un confesseur, le mystère du visage d’un lépreux…Et 
alors Épiphane comprit et retourna dans son couvent. Il se mit au travail 
et l’Icône fut prête en peu de temps et la présenta à son abbé. Celui-ci 
fut surpris : elle était merveilleuse. Il voulut savoir qui était le modèle 
dont il s’était servi parce qu’il désirait la montrer aux autres artistes du 
monastère. Le moine répondit « personne, père, ne m’a servi de 
modèle, parce que personne n’est comme le Christ mais le Christ est 
semblable à tous. Tu ne trouves pas le Christ dans le visage d’une 
seule personne, mais tu trouves des fragments du visage du Christ en 
chaque personne.    
 
 

 
 
Comme les mages, Gaspard, Melchior et Balthazar… 
 
Nous cherchons la lumière, nous courons après l’étoile, pour éclairer 
notre chemin. Ce Jésus de la crèche, qui grandira à Nazareth, qui 
parcourra la Galilée, qui rencontrera des obstacles à Jérusalem, au 
point d’y laisser sa vie et qui bouleversera le monde un certain matin 
de Pâques en ouvrant la route de l’éternité à toutes et tous, il t’appelle. 
 
Comme il s’est préoccupé des besoins du monde où il vivait, il t’appelle 
aussi à continuer ce chemin qui donne vie : 
Devant la souffrance, Jésus est ému et il guérit les malades (Mt 17,14-

21) 
Il ne se contente pas d’avoir pitié des gens; il leur donne ce qu’ils 
attendent : compréhension et tendresse (Mc 3, 1-6)    
 

Samedi 5 janvier 2019 

16 h 00 Rita Cuierrier Meloche La famille 

 Claude Mercier Parents et amis 

 Irène Villiard Desgroseilliers Société Saint-Jean-Baptiste 

Dimanche 6 janvier 2019 Épiphanie 

9 h 30 Germain Lauzon Son épouse et les enfants 

 Thérèse Rousse Lamadeleine, 30e ann. Son fils André 

11 h 00 Albertine Paiement, 7e ann. Les enfants 

 Claude Sauvé Société Saint-Jean-Baptiste 
 Renée Marino Parents et amis 

 Danielle Piché Parents et amis 

 Clément Demers Mario Demers 

Mercredi 9 janvier 2019 à la Maison des aînés 

13 h 45  Alexandre Clermont Parents et amis 

Samedi 12 janvier 2019 

16 h 00 Rita Cuierrier Meloche La famille 

 Claude Mercier Parents et amis 

 Jacques Théorêt Parents et amis 

Dimanche 13 janvier 2019 Baptême de Jésus 

9 h 30 Louise Lespérance Hébert Parents et amis 

 John Wallace Parents et amis 
 Alexina Boyer Parents et amis 

 
Les âmes du purgatoire les plus 
abandonnées 

Jacqueline Bourbonnais 

11 h 00 Louise Lespérance Hébert Parents et amis 

 Yvette Longtin Parents et amis 

 Jacqueline Lafranchise Parents et amis 

 Dolores Morrissette Théorêt Parents et amis 

 Henriette Poirier Parents et amis 
 

Jésus prend soin des pauvres; ils sont les premiers bénis. Aucun 
pauvre, aucun malade ne le laisse indifférent, quelque soit la nature de 
cette pauvreté ou de cette maladie. (Mt 5, 1-12) 
 

Jésus sait regarder chaque personne qu’il rencontre avec le regard du 
cœur qui sauve, qui fait vivre. (Lc 7, 36-50) 
 

Il ouvre un avenir tout neuf aux personnes plongées dans des 
situations malheureuses. 
 

Jésus t’appelle auprès du chômeur qui perd sa dignité, du réfugié en 
quête d’un logement, du malade qui qui a besoin d’une main pour le 
rassurer, de l’enfant qui a besoin d’une bouée pour le maintenir à bon 
port, du jeune en recherche de son identité, de la personne qui a une 
santé mentale fragile. 
Les cris du monde ont besoin des visages et des personnes qui 
entendent ces appels.     
 

Seigneur, ouvre notre cœur pour qu’il voit le chemin qui conduit vers 
l’autre aussi en quête de présence, de sens, de bien-être. Et si ce 
chemin me faisait trouver ce que je cherche et combler mon besoin de 
me sentir utile et d’être une étoile qui brille de la lumière de Dieu…     


